
.« Je regarde la montée
d’Éric Zemmour avec effroi »
CATHERINE GASTÉ
ET PAULINE THÉVENIAUD

TANDIS QUE le gouvernement
vit àl'heure desarbitragessur
lesderniersgrandschantiers

duquinquennat,le secrétaire

général de la CFDT, Laurent
Berger, prévientqu’enterrer le

revenud’engagementen
l’ouvrant seulement à

400 000jeunes serait « une
entourloupe». Il monteégale-

ment au front contre l’extrême
droite, enparticulier Éric
Zemmour,qui progressedans
lessondages.

Pluspersonnene croit

à une réforme desretraites

avant 2022 maiselle n’est pas
officiellement enterrée. À quoi

joue Emmanuel Macron ?

LAURENT BERGER. Rien n est
possibleavant2022si l’on
veut faire uneréformede fond

et juste.Ce sujet estbien trop

anxiogène, conflictuel etcom-

pliqué, pourque l’on «joue »
avec.Les idéesmisessurla
table sont tellementradicales,

commela retraiteà 67 ans,
quecela donne l’impression
que le seul objectif, c’estde cli-

ver. Ce sujetméritemieux.

Vous faites référence

à la proposition
d’Édouard Philippe ?

C’est unepart de déconnexion.
Cela relèverait purement
d’une logique comptable. Je

rencontretouteslessemaines

des travailleurs incapables

d’aller jusqu’à 67ansetmême

avant.Incapables physique-

ment. La moitié desgensqui
arriventà laretraitenesont
même plus enemploi. Or, la
situation financière n’est pas

aussicatastrophique que
certainsvoudraient nous le
faire croire.

La CFDT a pourtant fait

deséconomies sur

les complémentaires retraites,

en limitant la revalorisation
despensions à 1 %,

sous le niveau de l’inflation...
Il fallait qu’on maintienne la
capacitéfinancière des régi-

Arrco. Cesmesuressont tem-

poraires et nous pourrons
revenir dessussi la situation
s’améliore. Et rappelons que

l’absenced’accord faisait pla-

ner le risquequ’il n’y aitaucu-

ne revalorisation.

Et sur les régimes spéciaux ?

Quel serait le sens, avant
2022 ? Il n’y auraitpasd’effet
avantvingt outrenteans.Ce

serait juste del ’affichage.

Sur le revenu d’engagement
pour les jeunes, promis

depuis 2017, que révèlent
les hésitations
du gouvernement ?
Qu’il doit prendre la mesure
de ce quec'estque d’avoir
moins de26 anslorsqu'onn'a
ni revenuni perspective.Un
million dejeunesn’ont ni for-

mation ni emploi. Celacrée

une trappe àpauvreté,avec

desjeunesqui nepeuventpas

s’en sortir. La CFDT atoujours
défendula garantiejeuneuni-
verselle, crééesous l'ancien

quinquennat. L’expérience
montre que celamarche. On

sebatpourquelle soit étendue
àun million de jeunes, avec
desmoyens d’accompagne-
ment et uneallocation du
niveauduRSA

Mais la croissance repart
et despostesne trouvent pas

preneurs, comme le martèle
Bruno Le Maire...

Si le chômagebaisse,la pau-

vreté, elle, explose, enparticu-

lier chez lesjeunes.Il yaune
grossetentation d’enterrer le

revenud’engagement pourles

jeuneset de faire untourde
passe-passeen faisantcroire
qu’on l’ouvrira à400000jeu-

nes, cequi enréalité corres-

pond auxdispositifs existants.

Si c’est le cas,nousledénonce-
rons, avec les organisations
de jeunessenotamment.
Ceseraitune faute politique
très forte. Je metsengarde le

gouvernement.

Sur l’assurancechômage,

vous avez perdu le combat.

Oui, nousavons déposéun
nouveaurecours vendredi au
Conseild’État surla question
desinégalitéset ducontexte.

Jele répète, la réforme va
entraînerunebaissedereve-

nu pourunmillion de chô-

meurs. S’il y aun retourne-

ment de conjoncture, onne
pourrapasrevenir enarrière.
On doit aussiprendreen
comptelaquestion dupouvoir

d’achat avecla haussedesprix

del'énergie.

Le plan France2030
sera présentémardi.

Qu’en attendez-vous ?
Qu'il soit très,très ambitieux

sur latransformationécologi-

que denotremodèleproductif,
trèsdécentralisédanssamise
enœuvreetqu’il répondeà la

nécessité de former les tra-

vailleurs aux nouvellescom-

pétences. Sur cepoint, lemur
devantnousesténorme.

En 2017, vous avez appelé
àvoter Macronau secondtour
contre Marine Le Pen. Et si

le cas sereprésente en 2022 ?

Je le referai,évidemment.
Quel que soitle candidat du
camprépublicain. Emmanuel
Macron, Xavier Bertrand,
Valérie Pécresse,AnneHidal-

go, Yannick Jadot, Jean-Luc
Mélenchon, la CFDT le sou-

tiendra face à un candidat
d’extrêmedroite. Sansambi-

guïté. Les organisations syndi-

cales qui refuseraientde le

faire ouhésiteraient seraient
enfaute.

L’extrême droite représente

autour de30%dansles

sondages. Cela vous inquiète ?

Oui. que l’on parle deMarine

Le Pen, Eric Zemmour ou
Nicolas Dupont-Aignan. Cette

mythologie d'un pays rabougri

et d’un retourenarrière,ce
n’estpasnotre monde. Les

TrenteGlorieuses, c’était
quoi? Les femmes à la mai-
son, puiser dansles ressour-
ces environnementalessans

regarder, desconditions de
travail trèsdégradées.Oui, il

mais on a quand même pro-
gressé. Tout n’est pasfoutu. Et

cen’était pasforcémentmieux

avant. Nousn’avons besoinni
de nostalgieni derepli sursoi

maisd'une société plus juste,

d’un nouveau modèle de
développement. Répondre
aux attentessociales,c’est le

meilleurmoyendecombattre
l’extrême droite.

Le thèmede l’immigration
monte. Quel message

voulez-vous porter?
On aundevoir d’asile. Ça,ça
ne se discutepas.Et il faut
accueillir dignement,quelque

soit le motif de migration. On
n’est, collectivement, pasàla
hauteurlà-dessus.Et je ne
pensepasseulement à ceux
qui dirigent, maisaussià la
population françaisedansson
ensemble.C’est unsujet que
l’on monte enépingle.Sur le

terrain, les salariés nenousen
parlent pas.

Sauf qu’ÉricZemmour en fait

son étendard et progresse

dans les sondages.

Jeregardecela aveceffroi. S'il

yva, qu’il ait le couragede le

dire maintenant.Et onsebat-

tra modèle contre modèle.
Faceà l'extrême droite, il ne
faut passecacher, nepasaller

sur sonterrain,nepas se lais-

ser polluer parsesthèmes. Il

ne faut pasêtregênédedire :

onveutunesociétéplurielle,

plus ouverte, plus tolérante,
plus juste. Il noustraitera de
naïfs.Et alors? Moi. il m'appel-

le « le bonsamaritain». Eh
bien, je m’en fiche ! Comment

peut-il dire aujourd’hui que
Vichy aprotégé desjuifs ? Et

sur lesfemmes?Il faut le dire :

sonmodèle,cesontles fem-

mes àla maison!

La gauche estdivisée.

Peut-elle faire autrechose

que de lafiguration en 2022 ?

C’est sonproblème.

Et vous, qu’allez-vous faire ?
À partir de débutnovembre,
onproposera nosidéesdans
le cadredenotre projet du
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aura despropositions très
concrèteset nous ferons
unetournée,desmeetings.
Mais onnesoutiendrapas

decandidat.

Est-cesuffisant pour peser?
La société aun rôle àjouer.

On a des idées
« candidates»apour le
prochain
quinquennat. H

Laurent Berger
secrétairegénéral

de la CFDT, s’inquiète
de la progression

de l’extrême droite
et interpelle

Emmanuel Macron
sur le revenu

d’engagement
pour les jeunes.

Laurent Berger l’annonce : début novembre, la CFDT proposerasesidéesdans le cadre du projetdu Pactedu pouvoir devivre et ne soutiendra pasdecandidaten 2022.
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